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Resum6 
D'une facon globale, le climat s'est rechaufK au cours de ces quarante demieres annees. 
Mais une anaiyse d&aillee montre que, pour la region de Changins et, dans une certaine 
mesure, pour le nord des Alpes de la Suisse et les regions limitrophes, ce rechauffement 
a 6t6 fort en 6t6, moyen en automne et en hiver, et insignifiant, voire n6gaüf au 
printemps, tout pärticulierement en juin. Durant ces 41 annees, de nombreuses 
observations phenoiogiques ont 6t6 faites sur l'ensemble du pays et se poürsüivent encore 
pour de nombreuses especes veg&ales. L'aügmentation de la frequence d'apparition 
d'hivers doux se traduit sensiblement par une plus grande precocit6 aux premiers departs 
de la v6g6tation (en f6vrier-de!)ut mars), mais avec üne tres grande variabilitä. La 
tendance vers une plus grande frequence de printemps frais, de mi-mai ä fin juin, est 
accompagnee d'un retard de la veg&aüon, avec une variabilitä nettement plus faible. 
Mots-clefs: climat, phenologie, Geneve, Plateau Suisse. 
Zusannmenü̂ assung 
Global gesehen hat sich das Klima im Verlaufe der letzten vierzig Jahren erwärmt. Eine 
detaillierte Stüde zeigt aber, dass diese Erwärmung in der Region von Changins und bis 
zu einem gewissen Grade in den schweizerischen Nordalpen und angrenzenden Gebieten, 
besonders im Sommer ausgeprägt war, während sie im Herbst und Winter mittelmässig 
bis unbedeutend, im späten Frühling sogar negativ war, vor allem im Monat Juni. In den 
vergangenen 41 Jahren wurden zahlreiche phänologische Beobachtungen an etlichen 
Pflanzen in der ganzen Schweiz gemacht. Diese Beobachtungen laufen weiter. Das 
vermehrte Auftreten von milden Wintern (Februar - anfangs März) drückt sich deutlich 
durch einen früheren, aber mit sehr grossen Schwankungen verbundenen 
Vegetationsbeginn aus. Die Tendenz von häufigen kühlen Perioden von Mitte Mai bis 
Ende Juni bewirkt eine Verzögerung der Ausbildung der phänologischen Stadien, jedoch 
mit deutlich geringeren Schwankungen. 

Schlagwörter: Klima, Phänologie, Genf, Schweizer Mittelland. 

1) ph&Mbgk: Etude des variations, en fonction du cümat, des ph&Mmenes penodiques de la vie yeg&ale et 
animale; voir aussi biochmatologie. 
(dictionnaire Robert) 



Riassunto 
Globalmente, il clima si e riscaldato nel corso di questi ulümi quarant'anni. Ciö 
nonostantê  un'analisi dettagliata dimostra che, per la regione di Changins, e, in una 
certa misura, per ii nord delle Alpi Svizzere e regioni limitrofe, questo riscaldamento e 
stato forte in estate, medio in autunno e in inverno, e insigniftcant̂ , persino negative in 
primavera, specialmente in giugno. 
Durante questi ulümi 41 anni, numerose osservazioni fenologiche sono State fatte sull 
insieme del paese e si stanno ancora proseguendo per numerose specie vegetali. 
L'aumentata frequenza degli invemi miü si traduce sensibilmente con ünä piü grande 
precocita degli inizi della vegetazione (febbraio - inizio marzo), ma con una grande 
variabilitä. La tendenza verso une piü grande frequenza di primavere fresche, da metä 
maggio fino a metä giugno, e accompagnato da un ritardo della vegetazione, con una 
variabilitä nettamente piü debole. 

Parole-chiave : clima, fenologia, Ginevra, alüpiano svizzero 

Sunnnary 
On a global scale we record a warming up of the climate during the last forty years 
However, a detailed analysis reveals that this warming up has been strenger in summer, 
slighty less in autumn and winter, and nearly absent, if not negative in spring, especially in 
june. The elevation of the temperature, which has been demonstrated för the Changins area, 
concemed also all the border countries of Switzerland situated in the north side of the Alps. 
The results are strengthened by several long-lasting phenological Observation on plants. The 
increase number of mild winters is revealed by an earlier start of the Vegetation period 
(february until rnid-march) and a higher variability. The higher frequenzy trend of fresh 
weather in mid-may to june is accompamed by a delay of plant growth, the variability of this 
last Observation is clearly low. 

Keywords: climate, phenology, Geheva, Swiss plateau. 
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1. Introduction 
Dans la region lemanique, la temperature moyenne des mois de juillet ä septembre 1983-
1992 fut de 18.8 degres cenügrades alors que la temperature correspondante de 1973 
ä 1982 fut de 17.0 degres (la normale de 1931-1960 6tant de 17,4 degres). Cet ecart de 
1.8 degrg entre deux periodes de dix ans est tres grand, il correspond sous nos climats 
ä une difference de 300 m d'altitude! Une teile serie de mois chauds succ&iant ä une 
serie de mois plutöt frais tient du domaine de l'exception et ne peut pas &re consideree 
comme une preuve de modifications climatiques. 11 faut noter qu'au cours de l'histoire, 
l'agriculture europeenne s'est toujours adaptee sans trop de problemes ä des periodes 
chaudes et seches et que par contre eile a connu de serieuses difficultes lors d'episodes 
frais et humides, n se pourrait que certaines options prises par la pratique agricole durant 
ces annees pärticulierement chaudes reservent de mauvaises surprises si quelques annees 
fraiches ou tout simplement plus normales se manifestaient. Nous pensons notamment 
ä certaines vari&es de soja et de mais, a certains encepagements,ainsi qu'aux maladies 
cryptogamiques, etc.. 
A partir des annees 80, la question des possibles modifications climatiques dues aux gaz 
ä effet de serre tient le haut du pav6 dans les spheres nationales et internationales. Force 
est de constater que, depuis la secheresse de 1976, nous avons connu, semble-t-il, bien 
des eonditions inhabituelles (secheresses, preeipitations automnales exceptionnelles, 6tes 
tres chauds, automnes et hiver doux, printemps plutöt frais, etc). Mais, en ne tenant 
compte que de ces 100 demieres annees, presque tous les cas "excepüonnels" enregistrgs 
durant ces 20 demieres annees se sont presentes au moins 2 ä 3 fois. Quelle est donc 
l'unitg de temps pour d6fmir un climat: 30, 100, 500, 1000 ans ? C'est la grande 
question que posent notamment LANDSBERG (1975) et MAUNDER (1993). 
Depuis 1900 et jusqu'en 1940, le rechauffement ciimatique fut plus important que celui 
observg durant ces 20 demieres annees (OMM, 1992). Aussi, tant que les evenements 
se situent dans une zone de variabilitä connue du climat, il est tres difficiie de mettre en 
evidence des tendances confirmees. Et pour l'instant, ce ne sont que des modeles 
geophysiques qui peuvent nous permettre de decrire l'avenir. Sont-ils suffisamment 
fiables, connaissons-nous suffisamment les elements fondamentaux du climat? Bien des 
616ments importants restent ä Studier. 

Depuis 1951, I'institut suisse de mdteorologie (ISM) gere un rgseau d'observations 
pMnologiques sur l'ensemble du territoire helveüque. Sur plus de 100 sites, les dates 
d'apparition de quelques phenomenes naturels (premieres feuilles, pleines floraisons, 
depart des hirondelles etc. . .) sont notees selon des regles bien d6finies (Primault 1971). 
Ainsi 37 especes veg&ales et 3 especes d'oiseaux sont observes tout au long de I'annee. 
H nous a sembM interessant de voir si les releves sur la vdg&aüon exprimaient aussi la 
meme variabilitd et les m6mes tendances que Celles que nous avons mis en evidence sur 
le deroulement du climat durant ces 40 demieres annees. 
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2. Donnees de base 

2.1. Donnees climatologiques de reTerence et choix des stations 
d' observations phenoiogiques 

Lors de la mise en valeur de la serie de donnees climatologiques de Changins (VD) 
(430m) de 1954 ä 1993, nous avons aussi observe la tendance generale ä un certain 
rechauffement ciimatique. En etudiant les tendances mensuelles, nous avons constate un 
rechauffement des mois d'ete, d'automne et d'hiver, un rafraichissement des mois d'avril 
et juin et une certaine stabilite du mois de mai, En comparant les donnees de Changins 
avec Celles de Geneve, Pully et Payeme, nous avons conclu que Changins est une tres 
bonne staüon pour l'etude des variations interannuelles du climat, car eile se trouve en 
zone agricole, donc pas influencee par les effets de l'urbanisaüon. 
En 1992, DEFILA publiait une Synthese des observations phenoiogiques pour l'ensemble 
de la Suisse. Ceci nous a permis de seiecüonner la Station de Versoix (GE, (435 m) dont 
les observations ont ete notees mMculeusement de 1952 ä 1993 par Marcel Jacot, 
forestier du secteur. Une toumee avec cet observateur consciencieux nous a donne la 
possibilite de cartographier les sites des differentes especes vegetales suivies. Afin de 
consolider nos observations, nous avons pris en consideration ceiies des stations du 
plateau suisse d'altitude semblable soit: Carügny (GE, 435m), Rafz (ZH, 510m), et 
Liestal (BL, 350m). Notons encore que le site des bois de Versoix et celui de la 
campagne de Changins, distants de 15 kilometres, font partie de la m&ne unite 
geographique et presentent un paysage idenüque, ce qüi permet sans reserve d'y associer 
les donnees climatologiques de Changins. (Les donnees de la staüon meteoroiogique de 
1'aeroport de Geneve Cointrin, bien que plus proche de Versoix, n'ont pas pu etre prises 
en consideraüon, car cette demiere subit, depuis une dizaine d'annees, l'influence d'une 
urbanisaüongrandissante). 

2.2. Zone geographique concemee par cette etude. 
Du point de vue climatoiogique, cette etude conceme l'ensemble d'une zone soumise 
aux memes influences meteorologiques. 11 s'agit de tout le territoire helveüque situe au 
nord des Alpes y compris, mais de facon degressive, les regions voisines allant de Lyon 
ä Munich en passant par la Bourgogne et la Franche-Comte. Seules les regions ä foehn 
se disünguent certaines annees par une precocite hors du commun. 

2.3. Methodes statistiques utilisees. 

Etant donne la forte variabilite interannuelle des phenomenes observes, les 41 annees de 
1952 ä 1992 ne suffisent pas pour determiner des tendances avec suffisamment de 
cerütude. Par consequent nous nous sommes limites ä des staüsüques descripüves 
simples, avec toutes les reserves que cela comporte. Par exemple, la pente de la 
regression d'une serie temporelle peut etre fortement influencee si le hasard a voulu que 
des valeurs faibles (ou fortes) se trouvent au debut et des valeurs fortes (ou faibles) se 
trouvent ä la fin de la serie (effet de levier)! Dans cette etude, la fiabilite des resultats 
obtenus est basee principalement sur le nombre important d'especes observees ainsi que 
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sur Ia prise en consideration de plusieurs lieux d'observation d'altitude voisine. A cet 
6gard, la Station de Versoix est de tres bonne qualite, car c'est la meme personne, 
Monsieur Marcel Jacot, forestier, qui durant ces 41 annees a effectu6 les releves en se 
reYerant, pour la plupart des especes, ä des populations et non ä des individus isoles 

3. Resultats 
3.1. Evolution de iatempeMtuM de l'air ä Changins de 1954 & 1992. 

A la figure 1 sont reportees toutes les valeurs annuelles de Ia temperature de l'air, la 
droite de regression par rapport aux annees, ainsi que les limites de confiance (indiquees 
en traitille). Bien que cette demiere soit significative, il apparait nettement que ia pente 
est essenüeüement influencee par les series de quelques annees, 1988 ä 1992 d'une part 
et 1968 a 1980 auxquelles s'ajoutent 1954 ä 1956 d'autre part. Ii suffirait d'une 
succession prochaine de quelques annees comme Celles de 1984 ä 1987 pour que la 
tendance soit modißee. 
Le mois de juin (figure 2) et le mois d'avril sont les seuls qui presentent une Mgere 
tendance au rafraichissement. 
Quant au mois d'aoüt (figure 3), c'est celuiqui presente le plus fort rechauffement. La 
sene des annees chaudes de 1980 ä 1992 joue ün röle primordial dans la determination 
de cette tendance. 
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Figure 2. Evolution de la temperature moyenne du mois de juin ä Changins 
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Au tableau 1 sont reportees toutes les valeurs de ees statistiques mensuelles de la 
temp6rature de l'air. La forte variabilitd (ecart type) des valeurs mensuelles hivemales 
trouve son maximum en fevrier. La comparaison entre moyenne et mediane montre que 
le poids des mois exceptionnellement froids affecte la moyenne de fevrier et que les mois 
exceptionnellement chauds agissent sur la moyenne de mars, idem pour mai. 

Tahleau 1 Valeurs statistiques des temperatures mensuelles et annuelles de l'air ä 
Changins de 1954 ä 1992. 

Statistique de !a temperature de i'air ä Changins de 1954 ä 1992 

depresenOgaa 

Janvier 
Fevrier 
Mars 
Avrit 
Mai 
Juin 
Juiiiet 
AoQt 
Septembre 
Octobre 
Novembre 
Decembre 
Annee 

0.30 
2.00 
5.30 
8.80 
13.10 
16.40 
18.90 
18.20 
15.10 
10.00 
5.10 
2.00 
9.60 

1.00 
2.40 
5.10 
8.80 
12.60 
16.50 
19.10 
18.20 
15.30 
10.10 
5.00 
2.00 
9.70 

1.90  
2.50  
1.80  
1.30  
1.40  
1.20  
1.40  
1.30  
1.40  
1.40  
1.10  
1.50  
0.60 

0.22  
0.24  
0.23  
-0.08  
0.03  
-0.12  
0.47  
0.62  
0.17  
038  
0.15  
0.23  
0.21 

non  
non  
non  
non  
non  
non  
oui  
oui  
non  
non  
non  
non  
oui 
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Tendances des evötutions des temperatures moyennes mensueMes 
de 1954 a 1992 
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Figure 4. Tendances de l'evolution des temperatures mensuelles ä Changins de 
1954 a 1992 determinees par r6gressions lineaires (ref. Tableau 1) 
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La figure 4 montre l'evolution des tendances mensuelles du rechauffement oü dü 
refroidissement entre 1954 et 1992. 11 est tres interessant de constater la coupure tres 
nette entre les tendances du printemps et Celles de l'ete. Les valeurs sont exprimees en 
degre e par dix ans. 

3.2. Synthese des releves phenoiogiques et tendances observees de 1952 ä 
1992 

L'ensemble des observations se trouvent resumees dans 1'Annexe I et classee selon le 
jour moyen de maniiestation dü Stade ä observer. Le calendrier est decimal: 1 correspond 
au 1er janvier, 32 au 1er fevrier; 60 au ler mars, 91 au 1er avril, 121 au 1er mai, 152 
au ler juin, 182 au ler juillet, 213 au ler aoüt, 244 au ler septembre, 274 au ler 
octobre. 
Nous eonstatons que la vanäbilite est importante (ecart type de 11 a 21 jours) du debut 
de I'annee jusqu'ä fin mars. Cela est dü ä plusieurs raisons: 

- durant cette periode hivemale, des ineursions de temps printanier plus ou 
moins durable peuvent provoquer un depart precoce de la Vegetation suivi 
parfois d'un retour du froid arretant temporairemeht toute progression 
phenologique. 

- le type de Vegetation observe ä cette periode se situe pres du sol, et il est donc 
tr^s sensible aux parücularites microclimatiques (abri du Vent, exposition 
favorable surtout par temps ensoleille). 



A partir d'avril, la variabilitä oscille avec des ecarts types de 7 ä 14 jours, la majorite 
sesituantentre8etl2jours. 
En ce qui conceme les tendances au cours des 40 annees, donnees par la pente de la 
droite de regression en jour/ dix annees, nous eonstatons une certaine accentuation de 
la precocite de fevrier ä mi-avril avec cäet lä des cas particuliers qui viennent mettre en 
cause toute theorie que nous aurions pu constmire si nous ne nous eüons r6f6res qu'ä un 
seul lieu et ä une seule espece, nous pensons tout pärticulierement ä 1'exemple classique 
de la sortie de la premiere feuille du marronnier ä Geneve. 
La fioraison du noiseüer par exemple qui tend ä devenir plus precoce ä Carügny (-2,95 
jours par 10 ans), ä Versoix (-3,10 jours) et ä Rafz (-1,79 jours), devient plus tardive 
ä Liestal (+5,09 jours par dix ans). Ce demier cas m&iterait une anaiyse approfondie: 
le site d'observation dü noiseüer a-t-il change, combien d'observateurs se sont-ils 
succ6des? Au vu de ce qui precede, aecordons beaucoup de poids au site de Versoix dont 
on sait que toutes les observaüons ont ete faites durant plus de 41 ans aux meines 
endroits par le m&ne observateur. 

3.3. Exemples ddtaüles de Versoix 

Avant d'aborder l'ensemble, nous detaillerons quelques cas parüculiers de Versoix qui 
illustrent les tendances gdndrales. 
A la figure 5 sont repr6sentees toutes les dates de fioraison du noiseüer observees ä 
Versoix. La tres grande etendue de la dispersion va du 15 janvier en 1989 au 24 mars 
1955, soit 68 jours. Par consequent la droite de regression montrant une tendance ä la 
precocite n'est qü'indicäüve. 
Cette manifestaüon est semblable pour l'ensemble des autres vegetaux observes durant 
la periode allant de la An de I'hiver au debut du printemps, mais avec une tendance ä la 
precocite moins marquee. 
De mi-mars ä fin avril il n'y a pas de tendance confirmee, il y a autant de tendances ä 
la precocite que de tendances ä etre tardif. 
Les ßgures 6 et 7 mettent en evidence une evoluüon bien definie vers une ßoraison 
plus tardive du marronnier et du tilleul ä Iarge feuille. Cette tendance se retrouve de 
facon plus ou moins marquee dans chacun des 4 sttes d'observaüon. D'ailleurs, de ßn 
avril ä debut juillet, la tendance generale est celle d'une augmentaüon dü retard de la 
vegetaüon. Deßla (1991) parle d'une inßuence possible de la polluüon et d'un 
vieillissement de l'arbre, or, dans le cas de Versoix, il s'agit d'une populaüon d'arbres, 
tant pour les marronniers que pour les ülleuls, ce qui reduit les incerütudes. 
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3.4. Traitement de i'ensembie des reieves de Cartigny, Versoix, Rafz et 
Liestai. 

D'une facon generale, le depart de la Vegetation depend principalement de la temperature 
de l'air et de l'insolation, les deux etant lies assez souvent. 11 en est de meme de la 
vitesse de developpement tant qu'il y a assez d'eau pour assurer la croissance, ce qui est 
presque toujours le cas de fevrier ä juin. Par consequent, sous nos climats, nous 
pouvons admettre que la periode de croissance rapide des veg&aux depend 
principalement de la temperature de l'air et dü sol. D en va autrement de la periode de 
grossissement des fruits et de la senescence du bois et du feuillage qui peuvent etre 
fortement infiuenc6s par l'intensite d'une secheresse ou par un exces de pluviosite. Par 
consequent, nous limiterons notre periode d'analyse de la fin de I'hiver au debut de l'ete. 
C'est d'ailleurs durant cette periode que sont releves la plus grande partie des Stades 
phdnologiques figurant dans le protocole de l'ISM (premiere feuille, pleine fioraison). 
Afin d'analyser globalement les tendances, nous avons reporte graphiquement (figures 
8, 9, 10, 11, 12) le jour moyen d'apparition d'un Stade phenologique et la valeur de la 
pente de regression de la tendance 1952-1992. Les tendances sont donnees en jours 
d'avance () et en jours de retard (+) par dix ans. L'analyse de l'ensemble des donnees 
(Annexe I) nous a montre que la phenologie de la Vegetation au sol etait la plus variable. 
C'est logique du fait que cette demiere est Ia plus sensible aux particularites 
microclimatiques du site (exposition, äbri du vent). 11 se peut aussi que l'environnement 
de ce type de Vegetation se modifie (ombre portee par la croissance d'une haie, 
modißcation du profii d'une route etc...) et, qu'en plus, les observateurs se succedant, 
les lieux d'observations changent! Ce ne fut pas le cas de Versoix durant ces 41 ans. 

i i < i i : < i ' r ' i i i ' r 

Fioraison du tiiieui ä iarges feuiiies 

-i I i I i I i I i i i I i I i L 
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Ces influences peuvent 6tre encore valables pour la v6g6taüon arbustive, mais ä un 
moindre degrA Quant aux arbres, surtout s'ils sont representes en grand nombre sur le 
site, ils offrent la meilleure securit6 d'observation. De plus, ces demiers sont moins 
sensibles aux parhcularites microclimatiques induites par des specificites du micrörelief 
(cuvette d'air froid, abri d'un mür, d'une haie, ombre portee, exposiüon particuliere). 

Apparat des feuHies et pk^^rajeon 

! -r 

2 7 ^ 0 

-s -t-

Jour nwyen de Pahhee de M manalestaCon d'un atade pheno!ogiqMe 

Figure 8. Valeurs moyennes des dates et tendances de toutes les observations 
phenoiogiques de Versoix, Carügny, Rafz et Liestal. Limitees aux Stades 
deploiement du feuillage et fioraison (cf Annexe I) 
Meaw va/Mes of p/:e/M?/ogzcaf a*âes ̂ ?ea/ appearwg awJyYoweWwĝ  ana* 
r̂e/!& ô se/vea* yor eacA spedes M day^r 70 years 
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Figure 9. M6mes observations que fig. 8 limitees la veg&aüon äu sol seulement. 
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Phenoiogie des arbustes 
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Figure 10. Mernes observations que fig. 8, limitees ä la veg&aüon arbustive. 
-Same o&ervatMTK tnan ̂g. &, oniy fne smaM free vegeyaffon 
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Figure 11. Mernes observations que fig. 8, limitees aux arbres. 
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Figure 12. Mernes observations que Sg. 8, mais seulement pour les cas oü les pentes 
et les droites de regression sont significatives (voir Annexe I). 
Same o&se?v(MMWM ynan ̂g. #, on(ŷ ?r yne cases wnere yreŵ s a/Mf 
regressions were sig/H/zcanf fsee Annexe 

L'ensemble de figures 8 ä 12 montre le peu de certitude en ce qui conceme la mise en 
evidence de l'aügmentation de la precocite en fin d'hiver-dgbut printemps ( du 40 au 
90^ jour). Quelles que soient les categories observees, ä partir du 121*"* jour (ler mai), 
l'evolution vers un retard de la phenoiogie est tres net. A partir de cette date, toutes les 
tendances dont les regressions sont significative mettent en evidence un retard de la 
Vegetation, n s'agit de la fioraison du sureau rouge, du lilas, de la grande marguerite, 
du sureau noir, des tilleuls ä grandes et ä petites feuilles et du deploiement des aiguilles 
du sapin rouge. 
En ete, ä partir de debut juillet, puis en automne, les Stades ä observer (maturite des 
fruits, de coloration et de chutes de feuilles) sont difficiles ä determiner. De plus, la 
manifestation de ces Stades peut dependre principalement des eonditions hydriques des 
sols. C'est la raison pour laquelle notre etude ne s'est portee que sur les Stades 
printaniers allant du deploiement des feuilles ä la pleine fioraison. 

4. Conclusions 
Ces quelque quarante annees d'observation posent des questions interessantes relatives 
au grand debat sur les modifications climatiques engendrees par les gaz ä effet de serre. 
Certes, nous observons un rechauffement general du climat (valeurs annuelles), mais 
avec des printemps ayant tendance ä se rafraichir. Nos observations ont montre que la 
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vegdtation est sensible ä l'evolution du climat, mais qu'il faut tenir compte des 
manifestations particulieres du phenomene general. Par consequent, dans les Stüdes 
d'impact climat-v6g6tation, il faut envisager tous les cas d'ecole et ne pas se limiter 
uniquement au couple rechauffement g6n6ral et augmentation de la teneur en C02. En 
observant les elements qui composent les regressions calculees de 1952 ä 1992, il 
suffirait que les douze prochaines annees soient composees de six annees normales 
combinees avec six annees tres fraiches avec des printemps chauds pour neutraliser toutes 
les tendances observees. 
Etant donn6 le grand degrd d'incertitude au sujet de notre avenir ciimatique il faut 
absolument conserver nos reseaux d'observations climatologiques, et contmuer tres 
serieusement ä enregistrer les manifestations p6riodiques de la nature. Des bases de 
donnees fiables et portant sur une longue periode sont les garantes de toute divagaüon 
dramatique. Dans les 6tudes des relations entre le climat et la biocenose, il faut, nous 
l'avons vu, entrer plus dans les d&ails et tenir compte de l'evolution des facteurs 
saisonniers qui ne vont pas necessairement dans le meme sens que la tendance generale. 
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ANNEXE ). 
Resume de toutes tes observations phenoiogiques effectuees ä Versoix, Cartigny, Rafz et Liestai 
Comp//af/on of me a// pneno/og;ca/ o6servaf!pns made /n ̂ersoöf, Car#gny, Rä/z and Ueŝ a/ 

MeM 

#3 

CarHgny Noisetier 45 -2.95 16 
Versoix Noisetier 46 -3.10 18 
Liestai Noisetier 48 5.09 19 
Versoix Perce neige 48 2.52 15 
Liestai Perce neige 51 2̂ 95 16 
Rafz Noisetier 57 -1.79 17 
Rafz Perce neige 63 r3.60 21 
Versoix Pas d'ane 0.00 11 
Liestai Pas d'ane 71 1.68 13 
Versow Hepathigue 73 -3:60 19 
Rafz Pas d'ane 79 -3 93 13 
Versoix Anemone syivie 87 137 11 
Rafz Hepathigue 88 4.26 17 
Cartigny Anemone syivte 90 0:09 15 

Anemone syivie 90 3.46 13 
Cartigny Meieze 91 1.81 
Cartigny Renortcuie ficaire 92 -1.6 14 
Rafz Anemone syivie 93 -2.54 12 
Cartigny Marronnier -0.46 
Liestai Renoncuie ficaire 97 -0.72 11 
Versoix Renoncuie ficaire 97 1 81 11 
Cartigny Noisetier 98 1.31 10 
Versoix Marronnier 98 -0.05 
Versoix Meleze 007 10 
Rafz Marronnier 100 -4.17 12 
Versoix Noisetier 100 -0.04 
Rafz Renoncuie ficaire 101 -Z72 12 
Versoix Cerisier 102 0.89 11 
Cartigny Epine noire 103 1.79 11 
Cartigny Dent de iion 104 -0.01 
Liestai Epine noire 104 -1.32 13 
Liestai 
Rafz 
Liestai 

Cardamine des pres 
Noisetier 
M6ieze 

104 
104 
105 

1.75 
1̂,18 
2.10 

10 
13 
10 
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UM <Pcotede 
type 

3=mp!unte 

TyptF 

SM sei 1*0Ut 

Rafz Meleze 105 0.29 13 
Cartigny Cerisier 106 1.07 10 
Liestai Noisetier 107 3.17 11 
Liestai Dent de iion 107 1 96 11 
Versoix Dent de iion 107 0.20 
Liestai Marronnier 108 0.74 10 
Versoix Epine noire 108 -1.37 13 
Rafz Cardamine des pres 109 -1.74 11 
Versoix Cardamine des pres 109 0.78 
Rafz Epine noire 112 -1.75 12 
Versoix HBtre 112 0.99 
Versoix Poirier 112 -1.10 
Rafz Dent de iion 113 -1.56 
Rafz Cerisier 114 -0 59 
Versoix Peupiter trembie 115 -410 11 
Rafz Hetre 116 -1.42 11 
Liestai Sureau rouge 117 3.66 13 
Liestai HMre 118 1.57 
Cartigny Sapin rouge 119 3.15 
Liestai PeupMertremMe 120 1.97 10 
Versoix Sapin rouge 121 1.08 
Versoix Pommier 121 1.58 
Versoix Uias 121 -0.28 
Rafz Poirier 122 2.78 11 
Cartigny Marronnier 123 2.17 
Cartigny Liias 123 1.38 
Versoix Marronnier 124 1.80 
Liestai Uias 127 3.79 11 
Rafz Pommier 127 -0.37 
Liestat Marronnier 129 308 10 
Rafz Marronnier 129 -0.72 
Rafz Sureau rouge 129 5.12 14 
Rafz Marronnier 129 -0.72 
Rafz Sureau rouge 129 5.12 14 
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Pente da 
e ! o p ^ d de&#BMa<& 

Rafz Utas 129 1.63 12 
Liestal Sapin rouge 130 0.50 
Rafz Sapin rouge 130 1.97 
Liestat Grande marguerite 136 1.01 
Cartigny Grande marguerite 138 4.83 10 
Rafz Grande marguerite 139 2.50 
Versoix Grande marguerite 139 1.16 
Cartigny Sureau noir 152 4.02 13 
Liestai Sureau noir 152 225 11 
Versoix Sureau noir 153 1.87 
Rafz Sureau noir 163 -098 10 
Liestai Tiiieut gde feuiiies 172 2.70 
Versoix Titteui gde feuities 172 4.93 10 
Rafz Vigne 173 -1.53 
Rafz Tiiieut gde feuiiies 179 3.29 10 
Versoix Titteui pte feuities 181 -0.36 11 
Liestai Titteui pte feuities 183 1.17 
Rafz Cerisier 190 0.61 
Rafz Titieüt pte feuiiies ^ 191 3.18 12 
Rafz Sorbier des oiseieurs 232 3.79 16 
Rafz Coichique 247 -1.32 
Rafz Pommier 260 0.97 13 
Rafz Poirier 266 056 12 
Cartigny Marronnier 274 4.39 
Liestai Marronnier 287 0.93 
Rafz Vigne 288 -0.38 
Cartigny Marronnier 290 -483 
Liestai Hetre 292 0.34 
Rafz Hetre 293 -0.21 
Liestai Marronnier 301 2.68 
Rafz Frene 301 -0.44 
Liestai Fr6ne 307 5.54 
Cartigny 
Liestai 
Rafz 

Marronnier 
Hetre 
H6tre 

309 
309 
317 

2.38 
2.04 10 
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